
Texte 2. 

Qu’est ce qui fait d’Aragorn un chevalier du type des héros du 

Moyen-âge ? (voir définitions). 

…………………………………………………………………

…………………………………………………………………

…………………………………………………………………

………………………………………………………..……….. 

LES HEROSLES HEROSLES HEROSLES HEROSLES HEROSLES HEROSLES HEROSLES HEROS        
Séquence 2. Séquence 2. Séquence 2. Séquence 2. Parcours de personnages 
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A) Le chevalier, de Perceval à Aragorn.A) Le chevalier, de Perceval à Aragorn.A) Le chevalier, de Perceval à Aragorn.A) Le chevalier, de Perceval à Aragorn.A) Le chevalier, de Perceval à Aragorn.A) Le chevalier, de Perceval à Aragorn.A) Le chevalier, de Perceval à Aragorn.A) Le chevalier, de Perceval à Aragorn.        

Texte 1 Texte 2 

Dictionnaire. « CHEVALIER » 

Caractéristiques héroïques : …………………………………………………………………………………………………………. 

Origine du mot : ……………………………………………………………………………………………………………………… 

…………………………………………………………………………………………………………………………………………… 

Mots dérivés : ………………………………………………………………………………………………………………………… 

 

………...…………… : elle donne sens à sa vie et peut l’amener à une errance parfois solitaire. 

Questions 
Texte 1. 

« Tu es un bon chevalier  » fait de Perceval un héros. Quelles 

sont ses caractéristiques dans ce texte ? 

…………………………………………………………………

…………………………………………………………………

…………………………………………………………………

………………………………………………………..……….. 



Quasimodo est le personnage principal de Notre-Dame de Paris. Sonneur de cloches, il vit reclus dans la cathédrale car son 
apparence physique monstrueuse le tient à l’écart du monde. 
Il va néanmoins tomber amoureux de la danseuse Esmeralda et lui sauver la vie, sans pour autant parvenir à éviter un dénouement 
tragique. 

B) Antihéros d’hier et d’aujourd’hui. La description.B) Antihéros d’hier et d’aujourd’hui. La description.B) Antihéros d’hier et d’aujourd’hui. La description.B) Antihéros d’hier et d’aujourd’hui. La description.B) Antihéros d’hier et d’aujourd’hui. La description.B) Antihéros d’hier et d’aujourd’hui. La description.B) Antihéros d’hier et d’aujourd’hui. La description.B) Antihéros d’hier et d’aujourd’hui. La description.        
Dictionnaire. « MONSTRE » 

Définition : ……………………………………………….…………………………………………………………………………….. 

…………………………………………………………………………………………………………………………………………… 

Origine du mot : ……………………………………………………………………………………………………………………… 

……………………………………………………………………………………………………………………………………………

Mots dérivés : ………………………………………………………………………………………………………………………… 

Nous n’essaierons pas de donner au lecteur une idée de ce nez tétraèdre, de cette bouche en fer à cheval, de ce 
petit œil gauche obstrué d’un sourcil roux en broussailles tandis que l’œil droit disparaissait entièrement sous 
une énorme verrue, de ces dents désordonnées, ébréchées çà et là, comme les créneaux d’une forteresse, de 
cette lèvre calleuse sur laquelle une de ces dents empiétait comme la défense d’un éléphant, de ce menton four-
chu, et surtout de la physionomie répandue sur tout cela, de ce mélange de malice, d’étonnement et de tristesse. 
Qu’on rêve, si l’on peut, cet ensemble. 
L’acclamation fut unanime. On se précipita vers la chapelle. On en fit sortir en triomphe le bienheureux pape des 
fous. Mais c’est alors que la surprise et l’admiration furent à leur comble. La grimace était son visage. 
Ou plutôt toute sa personne était une grimace. Une grosse tête hérissée de cheveux roux ; entre les deux épau-
les une bosse énorme dont le contre-coup se faisait sentir par devant ; un système de cuisses et de jambes si 
étrangement fourvoyées qu’elles ne pouvaient se toucher que par les genoux, et, vues de face, ressemblaient à 
deux croissants de faucilles qui se rejoignent par la poignée ; de larges pieds, des mains monstrueuses ; et, avec 
toute cette difformité, je ne sais quelle allure redoutable de vigueur, d’agilité et de courage ; étrange exception à 
la règle éternelle qui veut que la force, comme la beauté, résulte de l’harmonie. Tel était le pape que les fous ve-
naient de se donner. 
On eût dit un géant brisé et mal ressoudé. 
Quand cette espèce de cyclope parut sur le seuil de la chapelle, immobile, trapu, et presque aussi large que 
haut, carré par la base, comme dit un grand homme, à son surtout mi-parti rouge et violet, semé de campanilles 
d’argent, et surtout à la perfection de sa laideur, la populace le reconnut sur-le-champ, et s’écria d’une voix : 
— C’est Quasimodo, le sonneur de cloches ! c’est Quasimodo, le bossu de Notre-Dame ! Quasimodo le borgne ! 
Quasimodo le bancal ! Noël ! Noël ! 
On voit que le pauvre diable avait des surnoms à choisir. 
— Gare les femmes grosses ! criaient les écoliers. 
— Ou qui ont envie de l’être, reprenait Joannes. 
Les femmes en effet se cachaient le visage. 
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25 Victor HUGO, Notre-Dame de Paris, 1831-1832. 

Questions. 
 

1. Repère les champs lexicaux de la grandeur et de la laideur en les surlignant de 2 couleurs différentes. 
Souligne les comparaisons et métaphores. 

2. A quoi est-il comparé ? ……………………………………………………………………………………. 

3. A quelle époque renvoie cette description ?.................................................................................................. 

4. Lignes 13 à 16 : Qu’est ce qui distingue ce personnage d’un être ordinaire ? ……………………………. 

…………………………………………………………………………………………………………………… 

…………………………………………………………………………………………………………………… 

5. Quel est l’effet que l’auteur cherche à produire par cette description ?………………………………….. 

…………………………………………………………………………………………………………………… 

…………………………………………………………………………………………………………………… 


